Carnet de bord d’un équipage du camp Manresa en août 2006

Samedi 5 août 2006 : EMBARQUER
Hendaye

Première sortie : on a d’abord cru qu’on n’avait pas de moteur. Entrer et sortir d’un port à la voile, c’est du sport! Mais non, il y a un moteur, c’était une question de vitesse… Ouf!
Premières saveurs de l’aventure en mer, l’odeur de l’océan à pleins poumons… Il fait bon être à bord. Bâbord, tribord, paré à virer : 

« C’est pas la mer qui prend l’homme, c’est l’homme qui prend la mer

Et la mer, elle nous a pris, un dimanche matin dans le port d’Hendaye… » 

Dimanche 6 août 2006 : LARGUER LES AMARRES
Hendaye – San Sebastien (20M)

Appareillage à 10H48 : nous avons largué les amarres en pleine confiance pour répondre à l’appel du grand large. Premiers contacts avec la mer depuis un voilier naviguant sur la houle et découverte du mal de mer…mais ça reste un détail ! Malgré la fatigue qui nous tombe dessus comme le ciel immense, l’infini de la mer, la beauté du paysage, l’ambiance dans l’équipage concentré sur la manœuvre font qu’on en redemande. Paré pour continuer ? PARE !
Lundi 7 août  2006 : BARRER
San Sabastien-Leikeitio (46M)

Etincelles sur la vague, vent premier sur nos visages, soif de mer auprès du bleu…
Au vert de nos rivages se tient la joie d’oser barrer. Et Ta Vie gonfle nos voiles promises au chant du ciel. Eclats de sel et traversée saisie par un sillage tracé sur la Parole : « C’est moi, n’ayez pas peur ».
Déploie ton souffle et hume l’air au parfum des montagnes bienveillantes, pèlerin d’un chemin ouvert sur l’océan, marin jouant des sons et des écoutes sur un bateau rythmé par la prière. 

Mardi 8 août : FAIRE LE POINT
Journée désert à Leikeitio…puis navigation de nuit jusqu’à Bilbao (43M)

La journée commence par un réveil « musclé » … les gens du port nous demandent de changer de bouger : amarrage compliqué, des haussières pendouillent (elles sont humides et moussues, mon tee-shirt s’en souvient!). Puis nous entrons pour la prière dans l’Eglise Notre-Dame de l’Ascension avec son superbe retable baroque. Nous partons ensuite chacun de notre côté avec pique-nique et carnet… Le long de la plage, dans la presqu’île au milieu de la baie (attention à la marée…) dans l’Eglise, dans les rues du village et le long de la rivière, des foulards rouges Vie en mer se promènent dans le silence ; Et c’est le temps de faire le point…
Faire le point, se mettre au calme, regarder la route parcourue, prendre du recul, s’isoler et réfléchir. 
Faire le point au désert à terre,  choisir d’aller de l’avant, tracer la route future à parcourir. 
En fin de journée après nos accompagnements spirituels respectifs, nous nous retrouvons pour la messe et après le dîner reprenons la mer pour une navigation de nuit jusqu’à Bilbao. Chacun prend son quart, et nous arrivons à 3h du mat à bon port. 

Mercredi 9 août : PHARES ET BALISES
Bilbao – Elanchove  (38M)

Réveil tardif (9h) pour permettre de « compenser » le début de nuit passé à barrer…Douches très appréciées! Prière sur les pontons auxquels les bateaux sont amarrés. Il y a peu de vent ce jour là mais tout n’est pas négatif : cela donne la possibilité aux courageux de se baigner tirés par le bateau…Coté culinaire - élément stratégique dans une croisière - salade  de pommes de terre à midi et délicieuse omelette aux champignons le soir. Simplicité d’une vie en équipage qui se tisse au fil des milles : Seigneur nous te rendons grâce pour la solidarité complice dans le service, l’émerveillement et l’accueil réciproque que nous avons pu vivre à bord de notre voilier. Tu es notre phare, apprends nous à rayonner dans nos quotidiens de cette expérience de rencontre dont Tu nous combles. Donnes-nous de garder précieusement à terre les balises spirituelles que nous découvrons jour après jour sur la mer. 

Jeudi 10 août : TENIR LE CAP

Elanchove – Guetaria (31 M)

Réveil difficile ce matin, vers 9H30 nous retrouvons à terre les autres équipages. Le bruit des pécheurs qui s’activent dans le port nous pousse à prendre de la hauteur pour le temps d’oraison et de lancement de la journée sur le thème « Tenir le cap ». Notre skipper nous annonce que cette journée sera le paradis des bateaux à moteur… mais il méconnaît la force de la requête de Sébastien qui invoque les alizés ! En effet, alors que nous reprenons la mer, le vent se lève… Axel est à la barre quand le grain arrive et nous surprend. Quelques gouttes d’eau, le bateau s’accélère puis se couche. Sébastien est exaucé, nous atteignons la vitesse record de 11 nœuds ! Sébastien jubile… Arrivée tranquille à Getaria. Temps de partage en équipage puis apéro sympa avec les autres bateaux. 

De cap en cap, nous découvrons Ton sillage Seigneur : Penser à Toi, entamer plus facilement le dialogue avec Toi, Te louer, mettre sa  confiance en Toi, se reposer en Toi pour avancer à bon port, tenir le cap à travers tempêtes et calmes plats surs de ton amour. Merci Seigneur pour ce pèlerinage maritime 

Vendredi 11 août : EQUIPIERS ET EQUIPAGES

Getaria – Hendaye (25M)

« On est tous ensemble sur le même raffiot… »

Un équipage riche des particularités de chaque équipier, l’unicité de chacun permet au bateau d’avancer et à la vie à bord de s’instaurer naturellement dans la confiance. Le mélange des richesses de chacun, ces voix différentes qui s’accordent pour un chant plus beau, un hymne à la Vie : 

« Avec Dieu prends la barre, vire au vent et largue les ris, 

la mer te raconte l’histoire des pèlerins cherchant le Christ 

Il t’appelle et tu le suis sans crainte au large avec d’autres pécheurs »

Samedi 12 août : DEBARQUER

Hendaye – Loyola 

Port d’Hendaye ; nous finissons de nettoyer le bateau et d’en faire l’inventaire. Puis départ en car pour Loyola et la découverte de ce sanctuaire sur les pas d’Ignace qui a guidé notre prière durant cette semaine pleine de vie et riche en spiritualité. Prenons le temps de débarquer pour accueillir ce nouveau souffle donné à notre foi et devenir davantage témoins de cet Amour qui nous saisit. 

VIE SUR TERRE

Nous voici arrivés au terme de ce pélé marin, 

à Hendaye avons définitivement accostés, 

à Loyola avec Ignace avons ensemble prié une dernière fois 

et nos chants marins préférés à la veillée avons entonnés. 


Sur la plage, un dernier regard s’est imposé 


profond dans les flots bleus de l’océan réchauffé.


 Au loin les voiles des bateaux gonflés de spis

nous saluaient comme pour prendre le relais.

Les pèlerins s’en retournent maintenant 

vers des destinations étoilées : Paris, Lourdes, Toulouse, Strasbourg… 

où chacun pourra cueillir les beaux fruits de l’été espagnol
ces grains semés par cette semaine exceptionnelle 


Loué et béni sois-Tu Seigneur pour la beauté 


des paysages et des cœurs que nous avons rencontrés. 


Dans ta sagesse, apprends-nous à ne jamais nous lasser 


de les contempler avec émerveillement et joie.
